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*Paul cire les chaussures de quelqu’un*

Paul : alors monsieur X vous avez lu les journaux ?

Monsieur X : oui c’est …

*un coup de tonnerre tonne, Paul sursaute*

Paul : pfou, saleté d’orage, ça m’a fait peur...

*Monsieur X a l’air tétanisé*

Paul : et bien, qu’est ce qui vous arrive ? Vous avez jamais vu un orage ?

Monsieur X : euh…y a rien qui vous choque la ?

*Paul regarde le ciel*

Paul : c’est vrai que il n’y a pas un seul nuage…

Monsieur X : ouais mais moi ce qui me choque c’est que l’éclair ne se soit pas dissiper !

*Plan large sur la rue, on voit effectivement un éclair sur pause dans le ciel*

Paul : Mer…credi…c’est vrai que c’est bizarre…faut que j’aille voir ça de plus près !

-FONDUE ENCHAINE NOIR-

*Paul et chez lui et prend ces affaires*

Monsieur x+1 : où tu vas ?

Paul : je vais voir ce qu’il y a près de l’éclair !

Monsieur x+1 : fait attention, depuis que c’est arrivé, c’est l’anarchie en ville ! Tout le monde croie que c’est l’apocalypse ! Les gens s’agressent sans raison !

Il ya une pénurie de chaussures !

Paul : de quoi ?

Monsieur x+1 : de chaussures.

Paul : d’accord, j’y vais au revoir !

Monsieur x+1 : parti un jour sans retour !

Paul : euh…non ça va aller comme ça…

*comédie musicale qui débute sur le fait que Paul s’en aille*

-FONDUE ENCHAINEE NOIRE-

*Paul marche, on voit plusieurs scènes où il marche, où il pique nique avec un musique sereine et cool dans le fond, et pendant ce temps des gens se frappent derrière, ou il dort avec des gens qui s’entretuent et se piquent leurs chaussures, puis a nouveau où il marche, au bout d’un moment il se retourne parce qu’il entend un bruit. Thibaut est en train de se battre avec 4 gangsters. Paul intervient, il prend un bâton *

Paul : allez, agad’ le bâton, allez va cherchez le bâton !

*Paul lance le bâton, les gangsters courent le chercher en haletant*

Thibaut : merci, vous m’avez rendu un fier service, comment puis-je vous aider ?

Paul : bien je pars voir  ce qu’il se passe vers l’éclair, si ça vous dit de me suivre…

Thibaut : c’est d’accord…

Paul : au fait, je m’appelle Paul.

Thibaut : moi c’est Thibaut.

Un petit café ? *il sort un tasse d’on ne sait où. Paul dit non et Thibaut la jette On entend un pshiiii du genre un steak qui brule et un gars qui fait aaaarrg*

-FONDU ENCHAINEE NOIRE-

*Ils passent devant une enseigne qui dit « sorcier marabout puissances occultes baby-sitter», Paul regarde*

Paul : J’ai toujours voulu consulter un sorcier marabout ! On y va ?

Thibaut : pfou …t’es sur ? C’est de l’arnaque ces trucs la….

Paul : bof, c’est pour rigolé ! Allez, s’il te plait !

Thibaut : *soupir* Bon, d’accord…

*ils rentrent, le sorcier marabout les accueille, il est habillé en indien*

Paul : ouah ! Vous êtes exactement comme je l’imaginais !

Le sorcier : ah bon ? Pourtant d’habitude je suis pas habillé comme ça…là j’ai juste étais a une soirée déguisé et je me suis pas encore changé…

Paul : …

Thibaut : …

Le sorcier : bon j’imagine que vous venez pour une consultation…entrez.

*ils entrent*

Le sorcier : bon aujourd’hui il me reste trois consultations de libre possible.

Il vous reste un ensorcellement pour chien constipé, une séance sous hypnose pour insomniaque et une séance de divination sur la mort…

Paul : bon…on va prendre la séance de divination sur la mort…vu qu’on n’a pas de chien et qu’on n’est pas insomniaque.

Le sorcier : okay.

*il s’asseyent autour d’une table avec un chaudron, le sorcier met des plante dans le chaudrons du sel etc.…*

Le sorcier : c’est pour qui la séance ?

Paul : c’est pour moi !

Le sorcier : vous avez de quoi payez ?

Paul : heu…non.

Le sorcier :…bon, on peut procéder par troc alors…

Ton duvet m’intéresse, ça fait longtemps que je n’ai pas dormi dans une couverture….

Paul : euh, d’accord, tenez.

* Le sorcier continu à mettre des trucs dans le chaudron *

Paul : ouah, c’est sûrement une potion qui confère un pouvoir de voyance !

Le sorcier :…non, c’est ma soupe pour midi…

Paul :…

*Le sorcier range le chaudron dans le cuisine et il revient*

Le sorcier : bon, passez moi un de vos cheveux

*Paul passe un de ces cheveux, le sorcier le prend et le met dans un bol il verse deux goutte d’un flacon et une fumée s’en échappe et petit à petit un endroit apparaît, une sorte de prairie avec une porte en plein milieu*

Paul : c’est, c’est la que je vais mourir ?

Le sorcier : oui, je vous l’imprime ou vous voulez un porte clef souvenir ?

Paul : euh…non c’est bon…On va y aller…merci monsieur … ?

Le sorcier : Gérard Durand !

Paul c’est ça, au revoir monsieur Durand.

Thibaut: Euh, Paul tu peux m’attendre 2 minutes stp ? Je dois parler avec le sorcier. C’est un problème personnel.

Paul:...

Le sorcier: Euh, oui... Venez ici mon jeune ami, dans l’arrière boutique...

*Ils sortent dehors, devant un coucher de soleil sur la plage.*

{Plan sur Thibaut}

Thibaut: Il faut que je vous dise... Depuis que je vous ai vu, ce jour là, je me suis senti, comment dire, comme un nuage blanc seul dans le ciel bleu. Seul le soleil brillait dans ce ciel... Et le nuage est passé devant le soleil. Ou le contraire. Peu importe. Et depuis ce jour, le petit nuage que je suis ne peut plus vivre sans le soleil qui l’as tant marqué. Il traîne ce secret tel un oiseau mazouté qui traîne sur la plage et essaye de respirer mais ne réussi qu’à s'asphyxier avant de crever sur la plage pleine de sable et de pétrole sur ses plumes rutilantes, brillantes au soleil qui brille et qui me pique les yeux, tel son éclat est puissant et imposant. Il enferme le petit nuage duveteux dans sa brillance et son panache et le nuage ne fait rien, rien pour se dépatouiller de cette étreinte, lancée par l’être jaune et magmatique, entourée de vide intersidéral et de ce petit nuage que je suis, frêle, chétif, sentimental. Le petit nuage ne peut pas continuer sans éclater tel une boîte de haricot dans un micro-onde. Son secret doit éclater. Gérard... Veux-tu épouser le petit nuage ?

{Plan d’ensemble}

*Le sorcier prend sa soupe*

Le sorcier: hm ?

*Paul rentre*

Paul: Bon, euh, j’espère que je ne vous dérange pas mais on doit y aller.

Thibaut: Mais...

Paul: Encore merci et au revoir !

Thibaut, en se faisait tirer par Paul : JE VOUS AIME GERARD, JE VOUS AIME.
-FONDU ENCHAINEE NOIRE-

*ils marchent*

Paul : c’est surprenant comme endroit pour mourir, surtout qu’une porte avec rien autour c’est bizarre. C’est comme dans un film que j’ai vu où il y avait une porte qui mène sur la mer et le mec il est dans son apparte et il ouvre une porte, passe et arrive sur une plage. C’est peu être pas vraiment la que je meurs, c’est peu être philosophique. Ca veut peu être dire que je vais mourir dans une prairie à coté de la plage. Imagine si je…

*Thibaut tire une balle dans la tête de Paul, musique tragique, puis soudain Paul se relève*

Paul : ça va pas ou quoi ! Qu’est ce qui t’a pris ! Ça fait vachement mal !

Thibaut : On s’en fout c’est pas la que tu meurt.

Paul : ouais, m’enfin bon, c’est un peu radical comme solution…

Un petit café ? *il sort un tasse d’on ne sait où. Paul dit non et Thibaut la jette On entend un pshiiii du genre un steak qui brule et un gars qui fait aaaarrg*

*ils sont en train de marcher quand un mec sort de nulle part*

Le mec : haha ! Faites attention ! J’ai de grand pouvoir ! Je peux me rendre invisible !

Je vais vous voler ! Vous lapidez ! Et vous ne pourrez pas me voir !

*il met ses mains devant son visages et tourne autour d’eux*

Le mec : ah ah ! Je suis invisible !

*Thibaut lui colle un pain dans la gueule*

Le mec : mais comment a tu fait étranger ! J’étais pourtant invisible !

*Thibaut et Paul mettent leur mains devant leur visage et s’en vont*

Le mec : oh non ! Ils ont disparu ! Que vont-ils me faire !
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*Paul pointe son doigt*

Paul : regarde !

Thibaut : quoi ?

Paul : mon doigt part en vrille…

*silence*

*Thibaut lui tire une balle dans la tête, Paul se relève*

Paul : pourquoi t’as fait ça !

Thibaut : pour que tu ne refasses plus jamais une blague aussi merdique. Bon maintenant trouvons quelqu’un a qui demander notre chemin…

*ils se rapprochent d’un gars qui est pas loin.*

Thibaut : excusez moi jeune indigène, pourriez vous nous indiquez notre chemin ?

Le mec : non.

Thibaut : pourquoi ?

Le mec : parce que je suis un chevreuil, donc je ne peux pas vous parler…

Thibaut : qu’est ce que c’est que ces conneries ?

Le mec : propos en anglais.

*en sous titrage « bruits de chevreuil »*

Thibaut : ce n’est pas des bruits de chevreuil ! Il parle en anglais !

Le mec : propos en anglais.

*en sous titrage « bruits de chevreuil (oui les chevreuils parlent anglais)*

Thibaut : à ouais, d’accord. Bon ça ne nous avance pas, comment on fait pour trouver notre chemin ?

Paul : au pire, on fait comme depuis le début, on suit l’éclair dans le ciel…

Thibaut :…

*ils suivent l’éclair*

FONDU ENCHAINEE NOIRE

Paul : Au fait pourquoi quand on s’est rencontré des gens essayaient de t’attaquer ?

Thibaut : Comment ? S’il fallait l’expliquer faudrait que je te raconte l’histoire de ma vie !

Paul : Benh vas-y !

Thibaut : Ok ! Commençons par le début alors : ma prolifération !

  Je suis le fruit d’un encéphale. Seul au milieu d’un nid douillé de neurone, je vins comme une olive solitaire perdue au milieu d’une pizza.  Etais-ce ma place ? Je ne sais pas. En tout cas plus le temps passait et plus je me développais. Bien sur, ça lui posa des problèmes à lui. Lui c’était José. Celui à qui je squatter le cerveau. José c’était un type banal. Plombier, divorcé, télé, bières enchaînées, cigarettes fumées et pensées naufragées. Mais sa vie allait changer car plus je grandissais et plus José commencer à redécouvrir le goût de la vie. Normalement quand t’as une tumeur, tu meurs.  J’étais l’excroissance qui contredisait la règle. Son imagination, sa douce folie. Et bientôt José ça devint : respirer, voyager, chanter, créer, draguer, flirter, aimer…Et puis un jour, j’aperçus comme un nuage blanc moelleux qui m’attira comme un moustique fonçant droit sur une lampe. Je le saisis d’une main ferme et trente secondes plus tard, je traversai un mur de lumière qui activa toutes mes sensations…et puis je me suis retrouvé suspendu au dessus du sol accroché au bout d’un coton tige. 

  C’est alors qu’il y eut un coup de vent et passant par la fenêtre, je m’élevais dans l’air, côtoyant les feuilles, les sacs en plastique, les oiseaux, les avions. Je m’élevai encore et encore. Dépassant la troposphère, surpassant la stratosphère, je fus livré au vide de l’espace, à la lumière des étoiles m’entourant comme…comme une nuée de mouche autour d’une merde de chiens.

  Bientôt, j’aperçus une planète et j’atterris sur ce que compris très vite comme un champ de bataille. Des lapins roses géants combattaient avec glaives et lances contre de petites créatures bleues dont le sourire illuminait leur visage tout mignon. Une d’entre elle m’attrapa par la main et m’emmena. Elle me fit découvrir son langage, ses recettes de cuisines et le cricket. Je ressentais avec elle quelque chose que je n’avais jamais connu. Et puis un jour…elle sauta sur une mine. Là, je me suis vidé de toutes les larmes de mon corps et je devins tellement léger que je m’envolais à nouveau. Je traversais une nouvelle fois  l’univers et fus inexorablement attiré par ma planète d’origine. 

  Je compris alors vite les notions de chômage, de pouvoir d’achat et de croquettes pour chien. Les filles de cette planète me dédaignaient, m’offrant le plus beau mépris qu’est l’indifférence. Je ne me sentais personne. Et je décidais alors de m’exiler loin de ce monde, loin de tout. J’ai marché à travers collines, prairies et places de parkings. Après avoir traversé l’Egypte, la Moldavie, le Massachusetts et le Kentucky, j’arrivai alors dans une petite ville. Là, je tombais dans un guet-apens. José, qui était devenu riche grâce à toutes les idées que, moi, son imagination lui avait apportées, avait envoyé des hommes de main pour me récupérer, moi, sa créativité. Ils avaient eu du mal à retrouver ma trace (vu le voyage que j’avais fait) mais ils m’avaient retrouvé. Je voulus leur échapper. Ils commencèrent alors à me tabasser. J’étais seul, sans parent, rejeté des femmes, du monde, une excroissance sans destin, tabassée dans la rue. Et puis t’es arrivé…

*Il pleut au dessus de sa tête, ça dé zoom et on voit que c’est Paul avec un arrosoir, Thibaut lui tire dessus et ils se relève*

Paul : rhô ! Mais ça va ! C’était pour rire !

*Ils arrivent devant l’éclair, ils y a une porte à sa racine*

Paul : On y va ?

Thibaut : D’une certaine façon, on est là pour ça…

Paul : Bon on y va alors…

*ils y rentrent et disparaissent dans un grand flash, ils arrivent dans un couloir ils descendent dans les escaliers ils ont l’air perplexe*

Paul : Il y a quelqu’un ? Houhou ?

*Margot arrive*

Margot : Qu’est ce que vous faite là ? Comment vous êtes arrivé ici ?

Thibaut : bein on est arrivé par une porte, là haut.

Margot : oh non, c’est ce que je craignais.

Paul : quoi ?

Margot : Bon, puisque vous êtes là, je vais vous expliquer…

Vous êtes dans les locaux de la Paulprod…

Thibaut : la quoi ?

Margot : Bon, regardez notre film de présentation.

*elle sort une télécommande et le film Paulprod se lance*

Paul : Vous voulez dire…qu’on vient d’un film….que tout ce qu’on a vécu jusque la…c’est fictif ?

Margot : en gros…oui.

Paul : je me disais aussi, ça me paraissait louche d’avoir fait une comédie musicale avant de partir…

Thibaut : T’as fait une comédie musicale !?

Paul : ouais ! Bein attend si on est dans un film, on peut faire un flash-back !

-Flash back-

Margot : hey oh on se calme, on dépense pas notre budget pour des flash back pourris

*On entend un gros zap, puis des bruits de brolombrolom dans les escaliers. 2 personnes sont entrain de se piquer leurs chaussures du genre “c’est ma chaussure débrouille toi tout seul” en se roulant par terre, d’ou l’uitilité du brolombrolom car ces deux personnes se roulant par terre dans les escaliers car sinon autant marcher dans les escalier, la propriété première d’un escalier étant de descendre d’un étage à un autre sans se casser la gueule*

Paul : oui, pardon. Mais en fait, si j’ai bien suivi, je suis juste un clone d’un chef de production ? J’ai plus qu’à sérieusement me remettre en question !

Margot : non, pas exactement, y a quelques temps le vrai Paul a voulu essayer de passer dans une porte pour voir se qui se passerais…c’est pour ça que je le remplace, moi au départ, je viens du film Lara Croft ! Il m’en a sorti pour que je m’occupe de tout faire tourner pendant qu’il est pas la…donc en fait, toi tu est le vrai Paul…

Paul : ouah…trop fort….

Thibaut : bon il faut qu’on découvre le monde réel.

*Thibaut sort par la porte d’entrée et revient de l’autre coté de l’écran*

Thibaut : là j’avoue que j’ai pas bien compris…

Margot : Oui bon c’est vrai, on n’est pas vraiment dans la réalité, on est juste dans un film supérieur au votre, ici c’est juste le carrefour de passage entre tous les films.

Paul : et comment on fait pour aller dans la réalité ?

Margot : il y a une autre porte qui y mène le problème c’est que depuis quelques jours on a un problème, tout les relation inter porte se sont mélangées normalement chaque porte mène ici mais maintenant certaines portes sont directement reliées entre deux films, ce qui fait que je ne sais pas si la porte vers le monde réel a été déplacé…

Paul : c’est pour ça qu’on a un éclair qui est apparu dans notre film ?

Margot : oui, ça peut se matérialiser comme ça dans votre film.

Thibaut : et comment on fait pour aller dans le monde réel ?

Margot : je peux vous y amenez…Nous avons une carte ici, en éternel reconstruction, elle pourra nous mener a la porte du réel. Je vous suivrais, ça fait trop longtemps que je suis ici. Je veux découvrir ce qu’il y a derrière toutes ces portes…

Thibaut : Un petit café ? 

*il sort un tasse d’on ne sait où.

 Paul : What else ?

* Thibaut la jette. On entend un pshiiii du genre un steak qui brule et un gars qui fait aaaarrg*

*Margot prend une carte et se dirige vers une autre porte et ils y rentrent*

*ils arrivent dans un monde désert mais normal*

Paul : Où est ce qu’on est ?

Margot : Là, on devait être dans le monde de James bond…mais a cause de la panne tout a bouger donc la j’avoue…je sais pas où on est, juste que la porte et par la bas, d’après la carte…

*Thibaut s’appuie sur un réverbère*

Le réverbère : oh ! Malotrue ! Enlevé vos sale pattes de mes fesses !

*Tout le monde a l’aire très surpris*

L’arbre : espèce de petit con ! Qui vous permet de tripoter ma femme !

*Tout le monde a l’aire encore plus surpris*

Margot : je sais où on est !Pour créer chacun des films, on met son personnage principal dans un monde vide et tout ce fait autour ! C’est celui ou on avait essayé de mettre un canapé !

Thibaut : mokay…

*on voit un poubelle sur un skate bord qui passe en promenant son chien*

Thibaut, bon, faut sortir d’ici…

Margot : c’est par là…

*Thibaut shoot dans une cannette et elle se met a pleuré, ils trouvent la porte et y rentrent*

*Ils arrivent sur une route déserte, ils commencent à marcher*
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*Ils sont toujours sur la route, soudain quelqu’un arrive dans l’écran*

Figurant : Bonjour je suis une personnage secondaire, je suis là pour remplir l’écran !

Thibaut :…

Paul :…

Margot :…

*Ils continuent à avancer pendant une bonne minute et là ils croisent quelqu’un*

Thibaut : au regarde ! Quelqu’un te remplace dans l’écran ! Tu peux partir !

Figurant : Mais…

*Thibaut le pousse hors de l’écran et on l’entend faire une chute très longue puis un gros bam*

Thibaut : bon débarras…

FONDU ENCHAINEE NOIRE

*Ils arrivent devant une autre porte et passent*

*ils arrivent dans un monde a peu près normal, ils voient un distributeur*

Margot : ça tombe bien j’ai super soif !

Thibaut : Un petit café ? 

*il sort un tasse d’on ne sait où. Margot dit non et Thibaut la jette. On entend un pshiiii du genre un steak qui brule et un gars qui fait aaaarrg*

*elle met une pièce et regarde son choix*

Margot : mais qu’est ce que c’est tout ces trucs ? 

*elle clique sur un truc au hasard et rien ne tombe*

Margot (déguisée en jedi) : je crois que je me suis faite arnaqué ! Il s’est rien passé !

Paul : trop fort ! Ça nous déguise ! Faut que j’essaie !

*margot enlève son costume et Paul met une pièce et se retrouve en costar*

Paul : regarde comme j’ai la classe ! Je vais le garder !

Thibaut : bon ou est la prochaine porte…

Margot : par là bas elle est juste à une centaine de mètre.

*Ils arrivent devant trois portes*

Thibaut : laquelle on prend ?

Margot : j’avoue je sais pas, sur la carte il n’y a que une porte…il va falloir en choisir une.

*Paul s’approche de la première l’ouvre et un musique de blanche neige s’en échappe. Il la referme*

Paul : celle c’est vu…

*Paul ouvre une deuxième, on voit plein de margots se retourner vers la porte et dire « quoi ? »*

Paul et Margot : intéressant ce monde !

*Ils commence a passer la porte mais Thibaut les retient et ferment la porte.*

Thibaut : on se calme là ! On n’est pas dans une vielle production américaine avec une happy end minable ! Allez, on prend la troisième porte.

*Ils passent la porte et arrivent dans un monde en noir et blanc avec des statues de Marc partout*

Paul : Où est ce qu’on est ?

Un garde : et vous ! Qu’est ce que vous faites la ! Où sont vos cocardes à la gloire de notre seigneur !

Thibaut : nos quoi ?

Le garde : Vous allez passez un salle quart d’heure ! Suivez moi !

*Ils les emmène dans une vielle grange et les enferme. La couleur revient*

Paul : mer….credi. Qu’est ce qu’on va faire !

Un prisonnier : faites moins de bruit, y en a qui essaie d’agonisez en paix.

Paul : Ou somme nous ?

Le prisonnier (avec un sourire) : dans une grange…

Paul :…mais je veux dire, dans quel état somme nous !

Le prisonnier : là ? Je ne sais pas pour vous...mais moi je suis dans le déni…

Paul : qu’est que je peux répondre a ça…va falloir qu’on réfléchisse a comment sortir d’ici…

Le prisonnier : alors faite vite, je ne suis pas sur que la bombe attende…

Paul : la quoi ?!?

Le prisonnier : la bombe…celle qui est a vos pied…

*ils aperçoivent la bombe, Thibaut essaie de la désactiver mais Thibaut y arrive pas, il ne reste plus que 5 secondes, Paul pousse Thibaut et mange la bombe ça a l’air d’allé mais finalement Paul explose. Il y a du sang un peu partout. Margot et Thibaut poussent des cris de terreur. Finalement Paul se reconstitue*

Paul : oula c’était super désagréable ! D’autant que ça a pas servit a grand-chose vu que la porte est la…

Thibaut : quoi ?

*la camera tourne et on voit effectivement la porte*

Thibaut : comment ça se fait qu’on ne l’ait pas vu plus tôt ?

Paul : on ne pouvait pas la voir, elle était hors champs.

*Thibaut tire une balle dans la tête de Paul, il se relève*

Paul : mais pourquoi t’as fait ça ! J’ai même pas dis de connerie cette fois!

Thibaut : c’est vrai…mais c’est pour nous avoir exploser dessus.

*ils passent la porte*

FONDU ENCHAINEE NOIRE

*dans un bureau de détective, scène en sépia*

Pensée du détective : C’est la merde ! Depuis le début ! Une merde aussi visqueuse que le mazout qui transforme les pélicans en tas de boues des mers !

Je m’englues, c’est pas possible…qu’est-ce qui a bien pu m’échapper ? Saleté d’affaire ! La petite retrouvée dans sa chambre…Le miroir fracassé…Le bout de moquette arrachée. L’ampoule dévissée…et la peluche sur le balcon…Qu’est-ce qu’elle pouvait bien foutre là ? 

Un truc m’échappe ! Saleté d’affaire ! Le père qui dormait et qui a rien entendu…La mère qui s’est barré deux jours plus tôt…La piste de l’instit abandonné…Le carreleur qu’on a choppé avec sa camionnette…mais rien…aucune preuve…pas un cheveu…pas un putain cheveu…Nada…Je vaux plus rien…Tu vaux plus rien mon vieux…rien…Nada…Le petit Teullier…c’est lui qui va la résoudre ton enquête, plus besoin de toi …

Il te reste quand même…

*Paul, Margot et Thibaut entre par un bout de la pièce et sorte en s’excusant par l’autre*

Détective : quoi, mais qu’est ce qui se passe ! Qui étés vous !

*ils arrivent dans un autre film*

Margot : bon, on va camper ici, et on repartira demain…

*Ils installent le camps*

FONDU ENCHAINEE NOIRE

*il fait nuit*

Thibaut : je vais chercher du bois pour alimenter le feu…

*Il part*

Margot : hey, Paul, tu vois les étoiles ?

Paul : non.

Margot : met toi sur le dos, tu verras peu être mieux…

*Paul qui était sur le ventre se met sur le dos*

Paul : ah ouais t’as raison on voit beaucoup mieux !

Margot : tu sais que dans la prod c’est moi qui m’occupe de faire le ciel ?

Paul : mais je croyais que tout se développer autour du personnage principal ?

Margot : Oui c’est vrai mais on intervient quand même un peu de manière à ce que le monde qui se crée dans la salle soit toujours grosso modo semblable entre eux.

Paul : ah ouais d’accord…

Margot : donc je te disais, regarde les étoiles.

Paul : oui.

Margot : tu vois la plus brillante là ?

Paul : oui…

Margot : regarde les deux autour…puis celle la…En fait j’ai fait une constellation rien que pour moi ! 

Paul : attend…non je vois pas…

Margot : mais si, regarde un peu…penche ta tête un peu sur la gauche ?

Paul : attend…non je vois pas.

Margot : prend cette étoile comme point de départ…

Paul : A oui je vois !

Margot : j’ai essayé d’en faire une assez discrète…

Paul : c’est vrai que c’est assez discret…

*on voit la constellation super flagrante qui crève les yeux, Thibaut revient*

Thibaut : je viens de me rappeler qu’on n’avait pas allumé de feu…

*Ils rentrent dans leur sac de couchage et s’endorment*
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*c’est le matin, ils se réveille*

Margot : allez tout le monde debout !

Paul : encore une minute…je veux pas allez à l’école…

*Thibaut lui tire une balle dans la tête*

Margot : je ne crois pas que se soit la meilleure façon de le réveiller, ça aurait plus tendance à l’endormir encore plus. Attend j’essaye un truc…

Au regarde ! Ce ne sont pas les X-men là bas ?

Paul : Quoi ! Où ça ! Je veux un autographe de Gambit !

Margot : un fan de X-men répond toujours a l’appelle du comics.

Thibaut : Un petit café ? 

*il sort un tasse d’on ne sait où. Paul dit non et Thibaut la jette On entend un pshiiii du genre un steak qui brule et un gars qui fait aaaarrg*
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*Ils sont en train de marcher*

Margot : je crois qu’on est perdu…comment on va faire ! Y a rien qui correspond avec la carte ici ! 

Paul : limite on peut suivre la direction qu’indique le panneau…

*on voit un panneau avec marqué dessus « suite du film »*

Margot :…t’as raison
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*il marche*

Une belle conversation bien conne entre Margot et Paul

Thibaut : Puisqu’on est dans un film, ça ne serait pas le moment idéal pour faire une ellipse là ?

Paul : qu’est ce que tu insinue par…
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Paul : Ca y est, on est arrivée.

Margot : La porte est là…

*ils passe dans une des portes et arrivent dans une sorte de foret*

Margot : Bon apparemment on est dans un James Bond ici… Ils  y a un périmètre de sécurité autour de la porte…Dans ce monde la porte passe pour un phénomène surnaturel…va falloir déjouer leur vigilance.

*ils se rapprochent*

Margot (avec des jumelles) : ils sont là…on va pas pouvoir y aller…il sont trop près ! Ils nous verrons !

Thibaut : on va être obligé de les éliminer…

Margot : c’est vrai que c’est que des personnages de film, ils sont fictifs…on s’en balance en fait…

*Margot sort un pistolet, elle vise, tire, mais rate*

Thibaut : la grosse nulle ! Elle la loupé ! Ah ah. !

*Margot vise Thibaut qui se trouve à trente centimètres du canon du pistolet et elle tire mais Thibaut n’est pas touché, par contre Paul s’écroule*

Paul (a terre) : Pourquoi j’en prend toujours plein la greule ?

Thibaut : t’arrives même pas à me toucher à trente centimètre ! T’es nulle !

Paul : c’est pour ça que tu n’avais pas de pistolets dans Lara croft ? Parce que tu vises comme tes pieds ?

Margot : Oui…c’est vrai…Mais ce n’est pas grave, on les aura autrement !

*Scène de combat [A REFLECHIR] jusqu'à ce qu’il n’y est plus de gardes, ensuite ils passent par la porte, ils arrivent dans un monde dans lequel tout les scènes sont très saccadé, les plans changent très souvent*

Paul : qu’es ce qu’il se passe.

Margot : on est dans

Thibaut : un nouveau monde ?

Margot : voila

Paul : mais pourquoi ça fait que changer de plan ?

Margot : c’est un style de tournage…on a voulu essayer…

Paul : oula

Thibaut : quoi ?

Paul : ça me donne mal au ventre…

Thibaut : a bon.

Paul : je crois

Margot : quoi

Paul : que je vais

Thibaut : oh non

Paul : gerber

Margot : et si…

*Paul vomit tout ça en six plans différents bien sur*

Paul : vite, la porte !

Thibaut: il faut qu’on la trouve !
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*Ils arrivent dans un champs*

Paul : Où sommes nous ?

Margot : la carte ne le sait pas, elle trouve rien…

Thibaut : Venez par là !

*Ils suivent Thibaut dans une prairie où il y a des chevaux*

Thibaut : celui la ils s’appelle cheval 1

*scène au ralenti avec des jolies bulles où on voit le cheval courir*

Thibaut : celui-ci c’est cheval 2, regarde comme il est doux…

*une autre scène au ralenti*

Thibaut : et lui…

Margot : mais c’est quoi cette scène niaise au possible !?!

Thibaut : mais c’est pour toucher le publique non négligeable des fillettes entre 5 et 12 ans !!! C’est pour faire de l’audimat !

*silence*

Paul : en fait tu kiffes les chevaux…

*silence*

Thibaut : mais…euh…regarde le graphique !

*il sort une télécommande et on voit un graphe avec des barres correspondants a tout les publique*

Thibaut : tu vois la barre des filles entre 5 et 12 est a fond…

Paul : Ouais mais toutes les autre sont à zéro…

Thibaut : attend…

*Thibaut lance une boule de feu et les barres correspondants au enfants garçon est au ado montent puis redescendent*

Thibaut : t’as vu ça fait monter…

Margot : Tu penses qu’on peut tout monter ?

Thibaut : Bein je pense qu’on doit pouvoir toucher toutes les zones en mettant une caractéristique de chaque stéréotype… 

Margot : J’essaie…

*elles fait apparaître une image d’un teletubbies et la barres des enfant de 0 à 5 ans montent a fond*

Margot : T’as raison ça marche !

Thibaut : à mon tour !

*il fait apparaître une photo de Tokyo hôtel*

Margot : mais c’est n’importe quoi ça ! On n’écoute pas Tokyo hôtel !

Thibaut : hey ! Qui c’est qui l’achète ?

*Margot fait apparaître une image d’une voiture et la barre homme adulte montent  à fond*

Thibaut : c’est pas vrai on est pas tous à fond sur les voitures !

Paul : A mon tour !

*Paul fait apparaître un immense photo de sa tête et d’un coup toutes les barres chutent, Paul l’enlève et toutes remontent*

Paul : Là je suis vexer…

*Thibaut rajoute une photo de Brad Pitt et toutes les barres de fille remontent, il rajoute un image de dragon ball et les ado et enfant garçon montent*

Thibaut : comment on monte les plus de 60 ans ?

Margot : 30 millions d’amis ?

*Margot fait apparaître un chien en image et effectivement les plus de 70 ans montent*

Thibaut : voila on a 100% d’audimat !

*silence*

Paul : Ca prend quand même un peu de place à l’écran…

*Silence*

Paul : je pense qu’on pourra survivre sans 100% d’audimat…

Thibaut : ouais t’as raison…

*il enlève tout*

Paul : et je maintiens que tu kiffes les chevaux…

Thibaut :…

*silence*

Thibaut : t’as pas perdu ta bonne humeur…

*Thibaut lui tire une balle dans la tête, Paul se relève*

Paul : Toujours le roi des déconeurs…
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Margot : bon, faut toujours qu’on trouve la porte…parce qu’on s’egare un peu là…

Thibaut : c’est vrai…Allons y.

*Ils avancent et un ombre leur arrive dessus*

Margot : Mais qu’est ce que c’est !

Thibaut : on dirait, mais oui, c’est une pince à épiler géante !

Margot : Mais c’est quoi ce gag débile !

Paul : bein en fait pour le scénario de ce film on voulait que ca plaise a tout le monde donc on a demandé a plein de gens de proposé des idées de scène…c’est pour ça qu’on a des co-scénariste cette fois !

Margot : et pourquoi une pince épiler ?

Paul : bein parce qu’on nous a dit que le film manquer de pince a épiler…alors au lieu d’en mettre plusieurs on en a mis une seul, mais géante…

Margot : mais qui demanderait une pince a épiler !

Paul*sort une fiche* : Wendy Wasseige, 17 ans, résidant à Bruxelles…

Margot : oui bon ca va on a compris…

ThibautJe comprend mieux plein de gag pourri tout d’un coup…
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A TROUVER

*Ils arrivent devant la porte qu’on a vue dans la prédiction du sorcier marabout*

Paul : Oh non !

Margot : qui a-t-il ?

Thibaut : c’est ici qu’il meurt…

Margot : c’est vrai ? Mais c’est la dernière porte ! Ce n’est pas juste !

Paul : pourtant je ne vois rien de dangereux par ici…

*il se rapproche pour aller vers la porte et Faust sort de nulle part*

Margot : Faust ? Mais qu’est ce que tu fait la ? Ça fait longtemps que je ne t’avais pas vu…

Thibaut : quoi ? Tu le connais ?

Margot : oui, il travaille dans la prod, c’est lui qui s’occuper des cheveux …

Thibaut : des cheveux ?

Margot : des cheveux…mais je l’ai plus vu depuis longtemps…

Faust : c’est parce que j’ai été muté ici !

Margot : a ouais d’accord. Bon nous on y va…

Faust : Vous ne passerez pas !

Paul : pfou ! La vielle allusion au seigneur des anneaux ! Qu’est ce qu’elles vont dire les critiques !

Faust : je suis le gardien de la porte…je me doit de vous empêcher de passé.

Margot : Pourquoi ? 

Faust : c’est comme ça…un ordre qui vient de là haut…

*tout le monde regarde vers le haut et Faust pique les portefeuilles. Les persos baissent la tête*

Paul : hééé, mais on m’a volé mon portefeuille !

Faust : Ca je n’y peux rien, ca doit venir de là haut...

*Tout les persos regardent vers le ciel. Faust pique les colliers et les boucles d’oreilles.*

*Paul essaie de passer, mais Faust lui colle une mandale phénoménale*

Faust : j’ai dit personne ne passe !

Thibaut : Paul, rentre dans ta poleball !

*Paul rentre dans sa poleball*

Thibaut : margot, attaque pistolet a eau !

*Margot sort un pistolet a eau et tire dans l’entrejambe de Faust*

Margot : voila ! Comme ça tout le monde croira que tu t’es fait dessus !

Faust : Non !

*Faust s’énerve et sort son sabre laser, margot sort le sien.*

Paul : Pfou…star wars maintenant…c’est que de la parodie cette scène ou quoi ?

Thibaut : t’es sorti de ta poleball ?

Paul : ouais, ce n’est pas très confort…

*Margot et Faust se tapent dessus avec, un belle scène style star wars avec un chouette chorégraphie de combat…au bout d’un moment dark vador arrive*

Dark Vador : Non mais hey ! Ce sont mes sabres laser ! Ça fait trois heures que je les cherche !

*il leur prend leur sabre des mains et se barre, Faust en profite que Margot soit distraite pour lui coller une baigne qui la fait gicler loin*

Paul : hey ! 

*Paul arrive et colle une beigne à Faust mais ça tête bouge pas d’un millimètre, il sourit et lui en colle une qui le fait partir en l’air mais il raterrit sur c’est pied mais Faust le choppe par le manteau et essaie de l’envoyer a perpette sauf que Paul sort de son manteau en même temps et Faust envoie juste le manteau. Apres combat  avec divers truc de combat ! Faust finit par envoyer valser Paul super loin*

*Thibaut sort un flingue et tire, Faust évite les balles comme l’agent dans matrix, Faust dont le bras se transforme en canon tire un rocket que Thibaut évite en se penchant a l’aide du bras de Paul et de celui de Margot faire le rocket arrivé a vitesse normal puis au ralenti quand il est prêt*

 Paul : Bon je ne vois plus qu’une solution…

*Paul sort une BD X-men et tape dedans ; il y a un grand flash, l’écran devient blanc, puis on voit un œil (celui de Paul) il se ferme, puis s’ouvre et il a changer de couleur, on voit un plan large et il sont tout les trois en X-men, Paul en Gambit donc, Margot en Malicia (quelle surprise), Thibaut en Bishop et Faust en Jean Grey*

Thibaut : c’est toi qui critiques les parodies et c’est toi qui nous colles cette scène…

Paul : ouais…mais on se refait pas…

*Faust lève le bras et un lance un boule de feu sur Thibaut qui l’absorbe*

Thibaut : pourquoi ça m’a rien fait ?

Paul : Bein en fait, là t’es Bishop comme x-men, donc tu absorbes toute forme d’énergie et la redistribué comme tu le veux…

Thibaut : les pauvres téléspectateurs ! Tu leur colles des x-men que seul ceux qui lisent la bd peuvent connaître !

Paul : m’en fous, je fais ce que je veux…

Faust : Ouais bein, je ne sais pas comment prendre le fait que ce soit moi Phoenix…

Margot : si ça te gènes, je t’en débarrasse !

*elle fonce sur lui et le touche et elle absorbe le Phoenix. Elle crie et y a plein de caillou qui parte en lévitation, l’écran tremble…On voit la terre et un grand phoenix s’en envole puis y revient. Margot qui a le pouvoir du Phoenix fait que Faust se soulève et une fois en hauteur*

Margot : MAINTENANT !

*Thibaut donne l’énergie que Faust lui avait envoyé à Paul ensuite Paul prend deux cartes et les lance sur lui et elles explosent en deux gros nuages, la fumée se dissipe et une tête tombe a terre*

Paul : ce n’est pas ici que je meurs…on a vaincu le destin !

*Ils sont plus en X-men*

Faust (qui n’est plus qu’une tête) : Non ! Ne passaient pas !

Paul : Bon, ça va, admet ta défaite !

Faust : Mais vous ne comprenez pas ! L’acteur principal, c’est Paul ! C’est autour de lui que c’est développé tout le film ! Si il en sort ! Ça redeviendra une salle vide!

Paul : quoi ? Mais je m’en fous ! Je sortirai de ce film ! Je ne veux pas vivre dans un monde fictif !

*Paul se dirige vers la porte*

Margot : attend tu crois que c’est vrai ce qu’il a dit ?

Paul : même si ça l’est …qu’est ce qu’on en a à faire ? Une fois qu’on sera dans le monde réel, on ne reviendra pas ici !

*Paul se rapproche de la porte*

Margot : attend.

*Paul tourne la poignet*

Paul : suiv…

*on entend une détonation…belle scène au ralenti. Les 2 personnes du début passent en s’arrachant des chassures, on Paul se rend compte qu’on vient de lui tirer dessus. On voit du sang sur sa main qui vient de toucher l’endroit de la blessure.*

Paul : …ez moi
*Paul s’écroule. La camera se tourne vers margot qui laisse le pistolet tomber, le reste du plan ce fait des yeux de Paul, à terre*

Thibaut : Mais pourquoi t’as fait ça !

Margot : j’ai eu peur ! J’ai cru que si il passait on disparaîtrait avec le reste du film ! J’ai paniqué ! Je croyais qu’il se relèverait, comme à chaque fois que tu lui tirais dessus !

Thibaut : Oui…mais c’est ici qu’il meurt…Et si il meurt…pour nous je crois que ce sera le même résultat que celui que tu voulais éviter en lui tirant dessus…c'est-à-dire…
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